
Dans le Pas-de-Calais, la Nuit des églises fédère les villages 
 

Seize villages du pays de Lumbres participent pour la première fois à la Nuit des églises, organisée 
samedi soir 5 juillet à travers toute la France. 
 

  

 
Grâce aux paroissiens mobilisés, comme Évelyne Coulombel, 16 clochers de la région de 
Lumbres accueilleront les visiteurs samedi soir 5 juillet. 
 
Une façon de donner corps à leur groupement de paroisses. 
Évelyne Coulombel met la dernière touche au panneau retraçant l’histoire de l’église : quelques 
croquis anciens glanés dans les archives de la mairie, une photo actuelle et une description détaillée 
de ce bel édifice du XIIe  siècle classé monument historique et fierté des habitants. Reste à installer les 
éclairages, la sonorisation du chœur pour rendre le lieu plus chaleureux. Et l’église Saint-André sera 
prête pour accueillir les visiteurs, samedi soir, lors de la Nuit des églises. 
Une première pour le petit village de Wismes, 500 âmes, niché dans le Pays lumbrois, près de Saint-
Omer. Installée ici depuis vingt-trois ans, Évelyne Coulombel est chargée, au sein de l’équipe 
pastorale, de la gestion des événements paroissiaux. Aussi, lorsque le diocèse d’Arras a proposé de 
participer à la Nuit des églises, elle a immédiatement adhéré au projet. « C’est une belle occasion de 
faire découvrir l’église à des personnes qui ne la fréquentent pas lors des messes », affirme celle qui 
« aime cette idée d’église ouverte sur le monde ». 
« Par de petites approches, on peut sensibiliser les personnes, explique-t-elle. Samedi soir, les 
visiteurs qui pousseront la porte verront aussi que notre église n’est pas seulement un bel ensemble 
architectural, mais aussi une communauté chrétienne. Ce qui fait l’Église, ce sont des personnes. 
Notre présence ici sera une forme de témoignage. »  
 
« Il faut lancer le mouvement » 
À Wismes, voilà dix ans que le dernier prêtre est parti à la retraite, laissant les habitants un peu 
orphelins. Aujourd’hui, le village appartient à la paroisse Saint-Jean-Baptiste en Pays lumbrois, un 
regroupement de 21 clochers situés autour de Lumbres. La messe n’est célébrée au village que tous 
les deux à trois mois. Entre-temps, ce sont les laïcs qui assurent le service. « C’est un autre mode de 

http://www.narthex.fr/nuit-des-eglises


fonctionnement, concède Évelyne Coulombel. Aujourd’hui, nous devons nous impliquer pour faire vivre 
cette nouvelle entité. »  
Au départ, la Nuit des églises a été accueillie avec un peu de frilosité. Une poignée de clochers 
seulement se sont inscrits. Et puis, au fil des réunions, l’adhésion s’est amplifiée pour réunir finalement 
16 clochers. Une belle mobilisation. 
« Il faut lancer le mouvement. Une fois les premiers clochers engagés, les autres suivent, remarque 
Paul Bailly, responsable de l’équipe pastorale de Saint-Jean-Baptiste. Certains craignaient de ne pas 
trouver suffisamment de bonnes volontés pour assurer l’organisation. Nous avons mis en place une 
commission d’action culturelle qui aide les bénévoles de chaque village. »  
 
« Entre bénévoles, on s’entraide  ! » 
Dans ce pays verdoyant de l’Audomarois, la majorité des églises sera donc ouverte ce samedi et 
l’accueil assuré toute la soirée par les paroissiens. Rien de grandiose dans la mise en scène – ces 
petits villages ne disposant pas de moyens financiers très conséquents – mais un accueil chaleureux 
et convivial. 
Pour préparer l’événement, les bénévoles ont fait appel au système D. À Wismes, ce sont les 
paroissiens qui ont fait le grand ménage de l’église le week-end précédent : balais-brosses et huile de 
coude durant deux jours. Un adjoint au maire passionné de vieilles pierres a installé le matériel prêté 
par la mairie et une professeur d’histoire aujourd’hui à la retraite donne les explications sur 
l’architecture de l’édifice. 
À Ouve-Wirquin, village d’adoption de Paul Bailly, les spots et les chevalets de présentation ont été 
empruntés à l’association des Amis de la cathédrale de Saint-Omer, les projecteurs à un organisateur 
de festival… 
 
« Cet événement a permis à tous les villages de travailler ensemble » 
« Entre bénévoles, on s’entraide ! Et on fait beaucoup avec peu de chose », résume avec le sourire ce 
retraité qui est également adjoint au maire. 
« Les villageois sont très attachés à leur église, même s’ils ne pratiquent pas, insiste-t-il. Elle fait partie 
de leur environnement. Avec sa cloche qui sonne à midi et à l’angélus, elle reste un repère. Et il est 
important qu’elle reste un lieu ouvert à tous. Personnellement, je suis partisan d’y organiser des 
manifestations culturelles comme des concerts de musique classique ou des conférences sur l’art afin 
de faire vivre ce lieu. »  
Samedi soir, les 16 clochers seront fin prêts pour recevoir les visiteurs de passage. Lumière, musique 
et pot de bienvenue au programme. « Cet événement collectif a permis à tous les villages de travailler 
ensemble, se réjouit Évelyne Coulombel. Dans ces moments-là, nous avons le sentiment de former 
une grande paroisse. »  
 
Florence Quille, à Lumbres (Pas-de-Calais) 
 


